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tiont. A la, trentième 
que pressante de Folonia. le gardien t*u-
Mrur n t t « t u du poing, mais (aiblaraent 
et l tnter droit local, ! • • ! • tel 
Dut. QMkauea mlntjjkta pista 
nouvelle descente de Vtlllat le 
avant, d'un très beau retourne marqua 
le quatrième e t dernier Dut. 
A LOURCHES, B.C. LOURCHOIS 
CT I.C. P. Dl MAINV FONT 

MATCH NUL : 1 A 1 
Les visiteur* entamant la rencontre 

avec vigueur Lourches t'emploie avec 
Donneur * tndlguer l orage 

Toutefou, sur coup franc dans les 20 
meirea. Maanv ouvre la aoore a ta septième 
minute Peu a peu les cercles verts sont 
refoulés les Lourchois Imposent leur leu 
et égalisent à la trentième minuta 

Au repos 1 partout. 
A la reprise, les deux équipes rivalisent 

d'efforts et de nombreux corners sont 
échangea sens résultat. 

Le score restera sans changement 

asBBHaasssBBea--

HIPPISME 
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A VIBUX-CONDE. 
U.S. VIEUX-CONOE 

ET U.S. VALENCIENNES 
FONT MATCH NUL : 1 A 1 

En première mi-temps, les Valenclen-
nois fournissant une belle partie Ils domi­
nent e t à la suite d'un cafouillage, un 
joueur local marque contre son camp. On 
penalty en faveur des locaux n'est pas 
traduit et cette première mi-temps 
s'achève sur le score de 1 S 0 pour Velen-
ciennes. 

Apres la pause, les locaux se reprennent 
te bombardent littéralement lea visiteurs 
mais Imprécis dans leurs tirs. U n arrivent 
pas a marquer. Leurs efforts sont toute­
fois récompenses sur un coup franc. Us 
égalisent. 

Les Slnoia partent a l'attaque et réus­
sissent k traduire après quelques minutes 

"! de jeu Nette supériorité des locaux qui 
—"? in .Tvuant i m i r 1*>,I T a * t-1«tti»tir* rAfiict^nr 

!-!! 

LES CHAMPIONNATS DU NORD 

DISTRICT ARTOIS 
A SAINT-POL. U. S. SAINT-POL BAT 

A. V BARLIN PAR 1 A 1 
Ix» équipes se pr«-*enlen' au complet de-

\*nt une nombreuse paierie. Dix minutes 
après le .-éb'it du matefi la marque est ou­
ï r le par Berlin, mai» St-Pol réagit èner-
Î l et égalise Première mi-temps. 

D-ris a seconde St-Pol domine la plu-
part du îrmps. Berlin dont le )eu est très 
iei\ tente plusieurs descentes, mais l'ex-
ceient «oal Samt-Polois. Delvas. ne laisse 
> ien passer. Vingt minutes après la reprise. 
.t locauJi iruuquent un deuxième but et 

A NtBUX. U. S. NŒUX LES-MINSS 
ET C. 8ILLV-M0NTIONY 

FONT MATOH NUL : t A I 
"".cliques que le» 

Na'iixoia. ; rennent i avantage territorial. 
u.t^tie t-srt. Nœux se voit priver de son 
exrrème iauche pendant les vingt de»mè-
: rs n:tnu.es de ta partie. 

ai est donc tort honorable pour 
\:oiii?tes qui se détendirent avec 

p de courage. 
N\£ux marque le premier point aur une 

aescente de toute la liane Billv égalise »ur 
couiçr Puis un cieux.eme but est acquis 

- leurs dont la droite effectue un 
:eu ^-j toute i<aute. Sur un coup heureux. 

.s eitaltse rar son inter 
La deuxième mi-temps est nettement 

pour Billy. mai» la deieruie locale est in-
> uiueiabie 

mpoeent leur leti Les visiteurs résistent 
LVCC courage A la pression Sinoisc mats 

2~3 ' malgré tous leurs efforts lia ne pourront 
, empêcher las locaux de traduire huit fois 

encore avant la fin de cette mi-temps 
alors qu'Us ne réussiront a scorer qu'une 
seule fols. 

Après !es citrons les locaux jouent »ur 
leur avance. Malgré tout ils augmenteront 
la marque de trois nouveaux buta, tandis 
que les visiteurs qui jouèrent jusqu'à la 
dernière minute avec un cran admirable 
u ajoutèrent qu'un point A leur marque 

Le Stade Mjnic.pa. que le dégel avait 
i c d u lourd devait servir davantage le» 
\ -.leur» que tes Len»oi£. Les • sang et or > 
e eomprirent bien et d'entrée partirent en 

••ombe pour marquer par Klaus a la 30e 
-econde La parue est équilibrée mais les 
attaques irnsoises sont plus précises et k 

. .il minute Descamps score sur centre de 
K .:us. 

A la 
, » u r 

temps survient sur ce résultat 
•cuL-lse c'est au t»ur. .de Grenav 

Ufsprmp servi centre. 
Klaus marque superbe-

toujours 

A OUieVRBCHAIN. DSCHV SPORTS BAT 
U.S. QUIEVRECHAIN PAR 4 A 1 

Le match débute très rapide. A la cin­
quième minute lea locaux marquent un 
premier but. Dechv réagit et égalise peu 
do temps après. Après la remise en jeu 
sur une balle descente, lea rouges de 
Dechv marquent une seconde fois. Plu­
sieurs corners de part et d'autre sont 
tirés sans résultat. Dechv marque encore 
deux buta avant la pause 

La seconda mi-temps fut louée d'une 
façon quelconque et au coup de sifflet 
final le score était Inchangé. 

DISTRICT MARITIME 

LA partie fut dès son début jouée assea 
mollement, mais au bout d'un quart 
d'heure, l'acuon prit une autre allure et 
Dunkcrque procédant par échappées dan­
gereuses allait marquer aa première balle 
par l'ailler Brauclu. 

Après la remise en jeu On suit des al­
ternatives sans bénéfice pour l'une ou 
l'autre équipe Cependant à la 35e minute 
Dunkerque balayant tout eur son passage 
nrrlvaft en bonne place et par Huré mar­
quait une balle imparable dans le cola 
gauche des m e t s de Berck. 

A la reprise le Jeu na changea point de 
facture. On eut quelques attaques de part 
et d'autre et Berck profita de l u n e d'elles 
pogr sauver l'honneur. 

CALAIS, B.C. OALAIS ET U.S. MALO 
PONT MATON NUL I 1 A 1 

ngereu 

surprise à leurs partisans en 
match nul sur le terrain calaisien. 

Les Canaris dominèrent incouteetable-
. ment mais certains équlplers furent lOin 

_ ^ T V T . 1 r ï T r h i ^ f n s î i M sert a* f*lre i e l i r P*" 1 8 i»"»ltueile manquant 
eau son a,Uer oui envoya v^rs les totalement de brio. Cette nonchalance 

c us Bonn-1 le ao. i et Bour.ian se prèci- découragea le reste de l'équipe calauuenne 
. i.jieiuciu ce derme» qui scoie i qui après un epremlére mi-temps fort 

A ta Xue minute Grenay voit enfin ses ef- | convenable^ je' 
fort» i ecoinpeuaes. 

Dlvlon engage A .a li8e minute de Jeu 
naïque le 1er Dut en faveur 

a Avion Lu franc est shooté par Maleakl. 
al balle vient irapper la barre transversa­
le Walzack intervient et marque le ae but 
d une laçon .mparable. Divlon reagit et 

tient après une très belle échappée de 
lier dr -n La 

temps e*t siillee Après les curons Divion. 
• -m 1ère» minute», domine nette-

. nt NÎ.i'.s les Avlonnai» repurtent A 1 at-
t.ique et sur une passe de Roraond Albert. 

parque le 3c but. Peu après ta 
remise en Jeu Romosid Albert réussit a 
son tour le 4e but. Puis a la 21e minute 

une reste de walzack Antoine 
5e but Lea visiteurs dépassent 

rarement la ligne des 50 mètres Walxack 
sloa du ballon shoot* en direc-
bois sdverse». un arriére de Di-

er.t et voulant détourner de 11 
tête ie ballon le met au fond de ses filets 

t un bo but en faveur d Avion. DISTRICT ESCAUT 

au pousse-ballon en lie 
ps. Lee deux buts furent aoquia en 

première mi-temps alors que Calais louait 
aveo le soleil lavorable. A la 27è minute, 
sur service de Lequlen, Brondel reprit et 
ajustant son shoot fusilla le portier m i -
louin. Lne minute avant la fin de la mi-
temps, Malo égalisait sur coup franc bot­
té des 30 mètre» et repris par Hoirdon, le 
centre avant. 

En seconde mi-temps après deux cor­
ners de part et d'autre et plusieurs belles 
descentes des deux équipes, le score reste 
inchangé. 

A DESVRES, T0UQUET A. C. BAT 
J.S. DESVRES PAR 2 A 1 

Victoire logique du Touquet qui poe-
sède une équipe plus complète. Désvrès 
Joua sa chance avec cran et s'en fallut 
d'un rien pour qu'il n'obtienne le m s t c h 
nul. Un shoot de Dulour. peu de temps 
avant la fin étant renvoyé par la barre. 

Le Touquet réussissait deux buts e n 
première mi-temps par deux anciens 
joueurs desvrols : le premier A la tren­
tième minute par Descarmn par ras de 
terre des 18 mètres ; le 2* par VanOegaer 
d'un shoot en hauteur qui trompe 
Vaaseur gêné par le sottll. Le but -»e 
Dèsvres lut marqué par Victor Levai hui t 
minutes après la reprise. 

• • o i ' • 

DISTRICT PICARDIE 

A WAZIERS, S.C. P. WAZIKRS BAT 
0L. SAINT AMANO PAR 4 A 1 

avantage des visiteurs 
car l'olonia fui long a se mettre en action 

tième truAute. 1 lnter-gauche 
aitrré ruppoeitkra des deux 

arrières purvlnt a ouvrier le score. 
Ce oui eut i* uou d einoust.ller le» 1 — , , , 

.ocaux qui. a partir de ce moment don- f t " ™ 1 " 8 r a e , n « . P f ™ " ' ^ " e P e u „ . a * 
cére ' a .ond. menant attaquas su ratta- uelics phases de jeu. Les abbevil lo». plus 

-Arnaud se catitonna Uora dant. , sclcnt.f ques. s assurèrent bien souvent 
une défensive serrée et maigre des situa-
t.ons confuses qui s» produisirent devant 
.-un Dut il parvint a atteindre la pause 
e n conservant son avantage d'un o v a 
ïero. 

Dès la reprise. Polonla continua sur sa 
lancée et vit enfin tes efforts récompen­
ses a la hu.tiéme minute. Mis en verve. 
les locaux firent le forcing et cinq ml-
nuites p.us tard, sur passa de l'ailler 
gauche. 1 ailier droit logea la balle dans las 
filets. Les visiteurs, non découragés, répar­
tirent S 1 assaut des buts locaux mais ne 

A A B B E V I L L E , S.O. A B B E V I L L E 
B A T A.S . C A M A C H B S P A R • A 2 

l'avantage et concrétisèrent leur supèrro-
rtlé en marquant quatre buts. Gamaches 
procéda par échappées et parvint a violer 
A deux reprises les fileta abDevtllols. 

COUPE DES MINIMES 
t DUNKERQUE. 0 OUNKER0UE 
ET MECANO-CLUB OE LILLE 
FONT MATCH NUL : 1 A 1 

LES COURSES D'HIER-

...À VINCENNES... 
PRKMUWE COUMB. — 1. Nuit de Msl 

(P. Forclnai); a. NorMrt PSrbe» < J Mills); 
3 Nova (J. Bértho). — O. 18.00 : pi.. 9.50; 
21 50 ; 19 00 — I l fSIISBt engagée tous 
couru. 

DBUXIRMS COUrtSI. — 1. Nymphe (M. 
Poilvet» ; S Sérèld» (X. Neveux). — O. 
12.50 : pi.. 9.00 ; S.50. — S restant ega-
gés. tous couru. 

TROISIEME COURSE. — 1. Kadet M (A. 
Essartlal) ; 2. Kamichy II (R. Slmonard); 
S. Kamakoura (O. BottOttl). — O. 34.00 . 
pi . 13.00 : 20.60 ; «.50. — 18 par tanu — 
Pas couru : La Flèclta. -

QUATRIBMK COURSE. — Prtx de Co­
penhague, luternatlsaal . tiOJMQ fr. — 1. 
Idaho (A. Sourroubllle) ; 2. Harper Hano-
ver (M. Capovllla) ; 3. Mastic (Vanlan-
degham). —- O. 13.50 ; p i , S.00 : 18.00 ; 
12.00. — 12 partant»). — Pas couru : 
L'Amasone B. 

CmQTJŒMIS COCHSI. — Prix Emile 
s u a t u a a , atottta. 1SS.SBS francs. — l. 
Mousko Williams (M. Perlbarg) ; 2. Mably 
IE. Carré) ; 3. Morena (B.-C. Slmonard) 
— G. 78.00 ; pi.. 12-50 ; &J0 : 13.00. — 
B restant engagea, tous couru. 

SIXIEME COURBE. — 1. Ml Rt Do (Ed. 
Picard) : 2. Morose (M. Roussel) : 3. M » 
ter Port (P Jadoul) . — G. 277.50 : p i , 
44.50 ; 9.50 : U.50. — 18 restant enga­
gés, tous couru. 

SEPTIEME COURSE. — L Louly II 
(Al. Llbeen : a. Lucette (A. Forclnai) ; 
j Montrond (A. Marte). — O. 09.00 : p i , 
20.00 i 12.50 : 17.50. — 10 restant enga-
£è». tous couru. 

...ET A CANNES 
PREMIERE COURSE. — Ecurie Denis 

( lia-ti'l gagnante : 1. Tabor (M. Plaine): 
2 Clair de Lune VIII (A, Reinette) ; 
3 Antlochus (O. Glgant) . — G. 33.00 . 
pi.. 13.00 : 15.00 : 14.00. — 11 partante 
— Pas couru : Katoli Gandava. Rio Gran­
de. Nébraska. 

DEUXIEME COURSE. — 1. Pont du 
Gard (M. Vlallon) ; 2. Le Fartval (M. de 
Pazzls) : 3. Soleil d'Espagne (M. de Baul-
n y ) . — G. 12.00 ; pi.. 5.50 ; 5.60 : 5.50. — 
10 partante. — Non placée : Thomas 
L'Agnelet. Nttre. BMla Combtnaxlone. S i ­
rocco V. Passa Partout IL Tern. La Rose­
raie IL 

TROISIEME COURSE. — 1. Arabtan 
Chicf (P. Klein) : 2. Spectrlori (M. Mar­
got) . — G. 24.00 : pi.. 7.50 : 6.50. — 4 par­
tants. — Non placée : Dmrk. Oebor. 

QUATRIEME COURSE. — Grande Cour­
se de Haies de Cannes, 135.000 francs. — 
Ecurie Hennés»} gagnante ; deed beat 
pour la première place : 1. Bon Alliage iR 
Dubusi et Bûcheur (H. Glelsns) : 3. Os-
tean (A Bâtes) . — Bon Alliage G 7.50. 
pi. 8.00 : Bûcheur O. 11.00, p i , 6.50 : 
oatean pi. 6.00. — 10 partants. — Pas 
couru : Parfadette. 

CINQUIEME COURSE. — 1 Moreno (M. 
DeEiippes) ; 2. Tournedos (M. Fagalde) : 
3 Mon trognon (M. Vlallon). — O. 93.00 : 
pi.. 23.50 : 26.00 : 78.30 — 16 partant». 
— Pas couru : Mécène. Nébraska, Zerllne 
Kvlln. Pont du Gard. 

SIXIEME COURSE. — 1. Mootrcau (R 
Vernlère) : 2. Parfadette CE. Maatelet) : 
3 caramel (M. Ple ine) . — O. 80.60 : p i , 
11.50 ; 12.50 ; 14.00. — 8 partant. — Pas 
couru : Les Bouleaux. Arlel IL Serbie II. 

extrême droit. Ll balle échoue sur la barre. 
Un deuxième shot souligne l'action des 

Duiikerquoi» qui. après quêteuse loupés, se 
trouvent è 1- merci dès visiteurs. 

Cependant A u ' 14e minute. Quévy. de 
l'O D. marque le premier point. 

\ la "'8e minute. Lille attaque. Le gar­
dien de ÎO. D. veut dégager, il est gêné 
par ses deux arrières et les svants Lillois 
en profitent peur pousser le sphère dans 
les bois. 

Après la 5aust, Lille attaque. Dunker-
esse agréante : m r t refeute. mais semble manquer de force, 
i obtenant le dan: ns see dégagement». Coupa francs, cor 

nets, émaillent cette reprise 
Dunkerque sur la fin dominera mais le 

score ne changera plus 

L. BIIAY-MUNTIGNY BAT 
U.C. LENS PAR 4 A 0 

Le score reflète assea bien la physio­
nomie de la partie, car al le repos fut 
atteint sans que lea Billyslena n'aient pu 
ouvrir le score. Ils se rattrapèrent en s e ­
conde mi-temps. Néanmoins U faut signa­
ler qu'en Ire mi-temps le* Lénsots m e n ­
taient de marquer, mess le nrta d u jeune 
gardien adverse, les e a empêcha. Blily en 
meilleur* condition physique «t techni­
que, prit ensuite le paa eur les jeunes 
lensois. dont la ligne d* demi* ne t int 
pas Jusqu'au bout. Tout* l'équipe s'en 
ressentit et la défaite ne faisait auoust 
doute, vu 1 allure d e la partie en secondé 
mi-temps. 

COUPE DES JUNIORS 

X lOLKCOlMl. F.XCELMOR A. C. 

ET s. c. nvoia 
FONT MATCH NUL I l A 1 

Partie jouée sur un terrain trè* glleeant 
et devant un public easea reetrelat. La 
recette fut la plus faible t l s l l s l s cett* 
ealson au Stade de la rue de Gend. La 
partie fut très plaisante A suivre et la 
correction de tout les équlplere fut tell* 
que M. Taverne d* Roubaix n'eut aucun* 
peine à arbitrer le match de façon impec­
cable. Fives ouvrit le MOT* A ta 10* mi­
nute par un but de toute beauté signé 
par l'ailler gauche suivi d'un long dépla­
cement de jeu du demi gauche vers l'ailler 
droit. 

L'avantage territorial resta cependant k 
l'Excelsior qui parvint A égaliser A •> SA* 
minute par l'intre gauche. 

A la pause, un but de ortaqu* cet*. 
En seconde mi-temps, ce fut AU tour d* 

Plvès de dominer et d'aseee nette façon 
mais les Lillois ne réussirent pas A con­
crétiser cet avantage et le* deux équipes 
s'en retournèrent de* A dos. 

Belle partie dès jeunes arrageeis qui fu­
rent très efficaces. Auchel n'a pa» mérité 
une telle défaite. 

Amhmi'hm. prtntz Hcoutt à... 
19 h. 30 : Radio Luxembourg i Crochet 

radlophonlque. 
20 h. 00 : Bruxelles Franc. : « Le Petit 

Duc ». opéra-comique. 3 actes 
20 h. 30 : Paris P.T.T. i Concert par U 

Chorale populaire de Paris 
20 n. 90 : LUI* : Ooneert par la OoclèU du 

90 B. 30 
Ooneervatotr* d* Douai. 
Radio-Parts : 
opéra-comique. 

« A l l - 1 t ». 

I M e n t i , BTC1NUC t ' c Y M t * À . . . 
: Radio Luxembourg i • Muattv 

haU». 
: Radio Paris : » Photogénie 1, 

comédie radlophonlque. 
: Paris P.T.T. : « Les Cent Vier­

ges ». opéra-bouffe, de Lecocq. 
• LUI* : < Lee Grands Uaroans ». 

comédie *n 1 acte, de Oeraldy. 
- Rad. Luxemb. : Soir, théâtral* 

c Hymen** ». 8 acte*, de Gogol. 

— Lendl 6 février 1»38. — • n, 80 
letin météorologique. — 6 h. «0 I Disques. 
— 7 h 20 : Silence. — 8 h. : Disque* . 
Concert varié. — 8 h. 25 . Disque. — 
B h. 40 : Disques : Musique de danse. — 
9 h. 10 i Disques : Orgue — 9 h. 30 : 
Emission Radio Scolaire. — 10 h. : Dis­
ques : Caprices. — 10 h. 30 : Disques : 
Concvert instrumental. — 11 h. : Dis­
que* i Chant, — 11 h. M iConcert donné 
uar l'orchestre de la Station eoue la di ­
rection de M. Maurice goret. Programme i 
Valse des brune*. T : AU* Polacom, 4 30 : 
Aux caresses du printemps. 3' ; Le Caid. 
ouverture de l'opéra-bouffe. 4' ; RAve, 4' : 
La Treviata. lantaiale eu* repéra. î r . — 
19 h. 15 ; Emission *conaai»»u* et sociale. 
— la h. 80 : Ooneert donné par 1 orchestre 
de la Station. ProgreètUM : L'enfant pro­
digue Récit e t air de Lis, A'. : Danse m a ­
cabre,' 8' : La oucasse (extrait de « Ca-
chaprés ». 4' ; Marche et Serètte (extrait 
de la p rentrer* sui t* d'orchestre >. — 13 h.: 
Bulletin météorologique. — 13 h. 18 i 
Cours d* BOUT** (1er Cours de* rentes) 
— 13 b. 30 : Disque* t « Extraits d* 
films ». — 14 b. : Cours d* la Bourse de 
Lille. — 14 h. 06 t Emission touristique 
et sociale. — 15 h. 06 : Emission Radio-
Scolalre. — 16 b. 36 : Dlequesv— 16 h. 30 : 
Concert de musique populaire par l'or­
chestre Bne*nés et 1* chanteur Berno-
i-iiie. — 17 h. : La Voix de notre Univer­
sité » ; « L'Expansion de la viticulture 
hors du monde méditerranéen », causerie 
par M. Dion. — 17 h. 90 : Disques — 
1H h. : » Née amie les livres », causerie 
littéraire de M. Wartnghien. — 10 b . 18 : 
Disque*. — 16 h. 20 . Des caméras s'ou­
vrent A voue. — 18 b. 80 : Emission éco­
nomique e t «oclale. — 1S h. 46 i Cause­
ries d éducetlon ouvrière i « Le sslarlé 
devant l'Impôt direct » psr M. France : 
c La queetplon algérienne » par Mme 
Coulon. — 19 h. 15 : Quart d'heure de 
gbant par Mlle Claudine Saxe : a) 

Qu'est-e* qu'on attend pour ètr* heu­
reux ; Dl Andalousie ; c) L'orgue de Bar­
barie : d) Cites nous. — 19 h. 30 : Bul­
letin météorotag'.que. — 90 h. : Quart-
ci heure de chant par M. Robervyl : a) 
Offrande A Venue : b) Tzlganolla ; c) 
Viens lé jardin ce soir est enivrant. — 

Minute d u Conseil de 
Gérance ». — 20 h. 30 : Diffusion du con­
cert «t* la Société des Concerts sympho-
nlquee du Conservatoire de Douai, avec 

toneours de M. Henri Szeryng. violo­
niste , prix d'excellence d u Conservatoire 
National de Paris, soliste des Concerts 
Lamoureux e t de la Société des Concerts 

Conservatoire. Orchestre sous la di­
rection de M. Victor Gallois, 1er grand 
Prix de Rome, directeur d u OOneervatoir* 
de muperque de Douai. Protrramm*: Phae-
tnii. poème symphonlque ; Symphonie Es­
pagnole pour violon et orchestre Lalo : 
a) Allègre non troppo : D) Scberaando ; 
ci Andante : d ) Rondo : Paysage* nor­
mands i ai VUlervllle : b) Au marche : 
c) Au calvaire ; d ) B e l l e ; • ) A travers 
champs i f) Martacli* normand*. — En­
tracte (10 mln. l . disques : a) Prélude et 
allegro ; b) Romance : c) Tarentelle. M. 
Henri Szeryng ; Ouverture des Msltree-
Chanteura (Wagner). — 22 h. 30 : Bul­
letin météorologique ; Physionomie de la 
Bourse. 

RADIO PARIS (1.648 m. 2) . — 6 h. 30 i 
disques. — 6 h. 45 : gymnastique — 
7 h. i disques. — 7 h. 35 : Cours d'Italien. 
— 8 h. 15 : Chron. du Ministère de la 
Marine. — 9 h. 10 i par M. PeilCX : A 
travers l'anticipation et l'utopie. — 
9 h. 25 : Les soins de beauté, causerie. 
— 9 h. 40 1 disques. — 10 h. 30 ; Contes. 
— 11 b . : Concert COlntréU*. — 11 h. 5 5 : 
Chron. de la Vf* syndicale. — 12 h. 10 ; 
mélodie* p. M. Cathèlat. — 12 h. 25 : dis­
ques. — 12 h. 49 : OTCh. Blareau. — 
14 h. 15 : pièces pour piano. — 15 B. 10 : 
Proverbes de février, par M. Leproux. — 
13 h. 15 : mélodies par Mme de Pomme-
roi. — 16 h. 30 : Comédienne* illustres. 
— 15 h. 45 : Portraits C0nt*«lp6r*lns. — 
16 h. : Le véritable Cyrano de Bergerac 
— 16 h. 90 t disque*. — le b. 45 : mélo­
dies par Mlle GUly. — 17 h. 5 : Les Da­
mes de bonne humeur ; Introduction e t 
variations sur un thème populelre ; SOu-
dades do Brazl ; L'Autmone. — 17 h. 35 : 
disques. — 17 h. 45 : Actualité artisti­
que. — 17 h. 60 : La partloipetMo fran­
çaise à la Wèrtd Pair de New-York. — 
ÎS h. : Chron. sociale. — 18 h. 6 : mélo­
dies par Mme Rleteareen. — 10 b. 30 : 
disque*. — 16 h. : Concert Derveaux. — 
20 b. : Cnron. d è s livres. — 30 h. 15 : mé­
lodies. — 20 h. 30 : s Ail-Babas ». opéra-
comique. — 21 h. 30 : disques. 

POSTE PARISIEN (312 tn. S) , ak 
6 h. 80 I disques. — A B. 50 : Orch. mu­
sette. — 7 h. 6 : disques. — 9 h. 15 : 
mus. variée. — 11 h. 15 : disque». — 
U b. ! La Course au trésor, are* DM. 
— 13 b. 10 : Orchestre. — 13 h. 30 : Or­
gue. — 14 h. : disques. — IS h. 15 ! Le* 
plus beaux poèmes d'amour. — 16 h 40 : 
disques. — IS h. 45 : Paradis dangereux, 
radfo-feullleton. — 19 h. : Sports. — 
19 h. 10 i psr M. Truffaut : protection 
des légumes contre leurs ennemis. — 
19 h. 20 : Récréation. — 19 h. 50 : con­
cert. — SI h. 5 : L'Heure de Ray Ventura. 
— I I h. 35 : Parodies radlophonlque. — 
99 h. 5 i i l D correctlouneue », de M. 
Diamant-Berger. — 22 b. 40 : Causerie. 
— 93 b . : Cabaret s i ichérssade. 

PARIS P.T.T. («31 m. 7) . — 6 h. 30 : 
disque*. — 7 h. 90 : concert. — S ta. : 
Droit administratif. — 8 h. 20 ; disque*. 
— S h. 30 : Actualité. — 8 h. 50 : dis­
ques. — B h. 10 : concert. — 9 h. 45 i 
Emiss. scolaire, — 10 h. i mus . variée. — 
11 h. : disques. — 11 h. «0 : Petite his­
toire des navires A vapeur. — l l h. 60 : 
Concert cowtre l le . — 12 h. 15 : mélodies. 
— 12 h. 30 : Accordéon. — 13 h. 5 : Ré­
cital de piano. — 13 h. 30 : Aéronautique 
— 13 h. 40 : concert. — 14 h. 20 : mélo­
dies. — 14 h. 30 : Lee combustibles liqui­
des, eau*. — 14 h. 45 : disque* — 18 h. 5: 
Orch de Cleroq : Marche des Petit* Pier­
rots ; Quand un petit oiseau : L'Or et 
l'Argent ; T e dee fleura. — 16 h. 36 i Les 
duett istes Bengali et Duptn. — 15 h. 46 : 

pièces pour piano. — 16 h. 5 : L* lundi 
du jardinier. — 16 h. 26 : D u e u u t s * . — 
16 h. 38 : orch. — 17 h. 16 : Caus*rl*. 
— 17 h. SS : Du Studio d* la Bcbola Can-
torura. concert d'orgue. — IS b. 80 : dis­
ques. — 20 h. : pièces pour piano — 
20 h. 15 : L'Industrie anglaise depuis la 
dévaluation de 1931. par M. Mantoux. — 
20 h. 30 : Chorale populaire de Parts. 
— 22 h. 45 : Emise, « n espéranto : « Gi-
navra ». drame, de E. Privât. 

RADIO NORMANDIE (274 m.) — 
6 h. 30 : disques. — 7 h. i Le réveil de la 
Radio. — 7 h. 80 : mélodie*. — 7 h. 45 : 
Chansons et chanteurs. — 8 h. 15 : mua. 
anglaise. — S b. 30 : disques. — S h. 40 : 
L'astrologue. — 8 h. 46 : Mélange mélo­
dieux. — 9 h. 15 : Sent* et énergie. — 
9 h. 80 : Souvenirs d'Opérettes — 9 h 45 : 
Londres la gaie. — 10 h. : concert. — 
10 h. 80 : Pot pourri de marches. — 
10 h. 45 : concert. — 11 h. 15 : La Tché­
coslovaquie. — 11 h. 30 : disques. — 
13 b. 15 : Georges Tbll. — 12 b. 30 : dis­
ques. — 14 h. : Mâtiné* en miniature. 

14 h. 30 : Orgue de cinéma. — 16 b. : 
" 18 : danse — 

L'empire britannique : Le Ca­
nada. — 17 b. 15 : Quart d'heure dee 
jeunes. — 17 b. 80 : Album de chansons. 
— IS h. 5 : L* coin des enfsnts . — 
19 b . : disque*. — 19 h. 30 : Journal 
parlé. — 19 h. 40 : Actualités sonores. — 
20 h. : concert. — 20 h. 40 : disques. 
— 21 h : Caus. de M. Ouemut . — 98 h. : 
Café-concert — 24 h : mélodies et danse. 

RADIO STRASBOURO (349 m. 2 ) . — 
6 h. 30 : disques. — < h. 40 : gymnasti­
que. — 7 h 20 : disques. — 7 b. 30 : con­
cert. — S b. : Cours dé droit administra­
tif. — S h. 15 : disques. — 11 b. : conc. 
— 12 h. 45 : Bourse. — 13 h. 16 : dis­
que». — 13 h 40 : Orch Bour. — 1» h. : 
concert. — 16 h : Ballet russe : L* Dam­
nation d* Faust. — 16 h. 25 i concert. — 
17 b . 5 : Ce us. sur l'Horticulture. — 
17 h. 90 : Coron, littéraire. — 10 h. 15 : 
Emis*, économique. — 18 h 30 : Harp*. 
— 19 h. : disque* — 19 h. 30 : Orch. de 
Vlllers. — 20 h. : disques. — 90 h. 45 i 
depuis le Théâtre des Mathurin-Pltoèfr : 
t La Mouette ». de Tehekov. 

RADIO TOULOUSE (32S m. 6 ) . — 
12 h. : concert. — 12 h. 15 : Parada» dan­
gereux. reoMo-ieuiiieton. — 13 h. 15 : Au­
diteurs. — 13 h. 46 : orch. d'opérettes. 
— 18 b, 13 : marche* militaires. — 
18 h. 40 : valsa* musette . — 19 h. 25 : 
intermède. — 19 b. 80 : Doumel présente 
le Roi des Rouspéteurs. — 18 h. 35 : Va­
riétés. — 20 h. 5 : Crochet radlophonl­
que. — 20 b. 60 : Tangos argentine. — 
21 b. : Le chansonnier Noël-NOOl. — 
21 b. 45 : Orgue de cinéma. — 93 h. 16 : 
Concert de gala des auditeurs. — 23 b. : 
orch. de genre. — 23 h. 15 : Orch. Pbi-
harmonique. — 21 h. 30 : Chansons mar-

RADIO LUXKMBOURO (1293 m.) — 
8 h. 30 : disques. — 6 h. 50 : Martha 
Bggerth et Jean Klepura. — 7 h. 10: Oroh 
Prédéric Hippmann. — 7 h. 30 : Bonjour 
le monde. — 8 h. : concerts anglais. — 
10 h. 46 : airs d'opérettes. — i l h. : Soli 
d'accordéon et de saxophone. — 11 h. 22 : 
Causerie. — 11 h. 25 : Emiss. féminine. 
— 12 h. : Hamlet, ouv. : Dans e Paradis 
d'Adam, fant. : Dans les flots norvégiens, 
su i te ; Les Soldats dans le Parc, marche. 
— 12 h. 50 : disques. — 13 fi. S : Loisirs 
d u monde. — 13 h. 30 : Récital de chant . 
— 14 h. 15 : concerts anglais. — 17 h. 90 : 
Emisa, féminine. — IS h. 30 : disques. — 
IS h. 45 : Emiss féminin*. — 19 h. 10 : 
La voix du mond*. — 16 b. 30 : Croonet 
radlophonlque. — 20 t. 10 : Variété». — 
20 h 45 : En fumant une clgarett*. 
— 91 h. 5 : L'Heur* d* Ray Ventura. 

BRUXELLES -RANCAI8 (46* m.). — 
12 h. : concert varié. — 18 h. : disques. 
— 13 h. 10 : mu*, belge. — 13 b. 80 : 
mus. légère. — 14 b. : La vl* artistique. 
— 17 h. : Succès d* films. — 17 h, 80 : 
Lecture. — 17 h. 40 : Jeas. — 18 h. : Dan» 
lè i coulisses de la Radio. c*Ua. — 
IS B. 15 : Récital de chant. — 16 h. 30 : 
P*ulll*ton littéraire. — 18 h. 46 : piano. 
— 19 h. : Chron. — 19 h. 15 : Orphée 
aux enfers, sel. ; Valse romantique ; 
Chaneons de la Grand' Maman. — 19 h. 30: 
disques. — 20 .. : s Le Petit Duc ». opéra 
comique en 3 actes. — 22 h. : disque». — 
93 b. 10 : L* ROI dee Aulnes : La Jeun* 
Religieuse : Ave Maria ; Le Secret ; La 
Truite : La Mort et la Jeune Fille. — 
20 h. «0 : Jasa varié. 

LES MAUX D'ESTOMAC 
NE RÉSISTENT JAMAIS 

A CE NOUVEAU REMÈDE 
Il * s i t s n q u s l q u e e m i n u t è 8 - s e s implic i té , 
ooo prix l e mettent A la portée de tous . 

La plupart des maux digestifs tel* que: 
les aigreurs, les renvois ou les brûlures 
sont causés soit par un excès d'acidité qui 
brûle la muqueuse de l'estomac soit p a r i s 
fermentation thtestinale de* aliments qui 
entrain* lourdeurs et vertiges. U faut 
donc d'abord neutraliser cet excès d'aci­
dité, et arrêter la fermentation en prenant 
après cbequ* repas une petite dose de le 
nouvelle poudre difftttlv*. Ksomax. pouf 
retrouver une bonne digestion. 

Cette nouvelle poudre digestlv* doit 
s* grande *f ficaclté * sa triple action bien­
faisante sur la digestion de trois façons 
distincte». Tout d'abord Ksomax suppri­
me l'excès d'acidité, il active ensuite la 
digestion Ou duodénum (l'organe où se 
continue la digestion su del» de l'estomac) 
et enfin il désinfecte l'intestin. 

Aucun malaise digestif ne peut résister 
A cett» tripla action s t , dès la toute pre­
mier* dose d'Esomax, les crampes, les 
tiraillements et les aigreurs disparaissent 
• t la digestion normale se rétablit. Toutes 
•narmacies ; 4 tr. 95. 

COMMENT FONT CEUX 
QUI N'ONT JAMAIS FROID 
/ " i . 

Le Moyen d'éVfter 
Grippes et Rhumes 

COMMENT ils font? Ils 
s'assurent tout simple­

ment une vitalité, une résis­
tance à toute épreuve en 
prenant de la O^untonine. 
Puissant fortifiant, la Quin-
tonine donne un sang géné­
reux. Elle permet à l'orga­
nisme de braver les rigueurs 
de l'hiver. 

"L'hiwr dernier - écrit 
Mme Moreau, route du Golf, 
à Ciboure (B.-P.) - j'ai »V*v 
versé toute la mauvais* saison 
sans le moindre arrêt dans 

mon travail J'ottnbtu cette 
résistance à la QuinUmine 
que je prends régulièrement 
une semaine sur deux. J'ai 
toujours bon appétit, je dors 
bien et le moral est excelient". 

Versez dans un litre de vta 
le contenu d'un flacon do 
Qnintonine et prenez avant 
chaque repas un verre à madère 
du puissant et délicieux vin for­
tifiant ainsi obtenu. Vous serez 
bientôt plus fort «t plus vigou­
reux. Vous aussi, vous n'aurez 
" jamais froid " 1 

U Q^tonine I C 7 5 
«et en vente uni- I «**? 
quoment dans les | u 
pharmacies. 

QUINTONINE 
donne bonne mine 

AGI^ICI i l 1 1 J I * 
CUIMIME UCF — 

im )i )s i uie 
M. PAUL THELLIER, DÉPUTÉ, 

PRÉSIDERA LE GRAND 
CONCOURS SEXENNAL 

AGRICOLE, INDUSTRIEL 
ET COMMERCIAL 

D'AUBIGNY-EN-ARTOtS 
Bientôt , au pr intemps prochain, s u r s 

lieu a Aubigny-en-Artois le grand con­
cours sexennal agricole, industriel e t 
commercial , comprenant les concurrents 
et exposants des s ix cannons do l'ansion 
arrondissement de 8aint-i*oL 

Ce concours est appelé à prendre cet te 
année une extens ion considérable sous 
l' impulsion de la municipal i té suolnoio* 
chargée de* détai l s de l'organisation, 
sous la direction d u dévoué maire. M. 
Georges Lamiot, agriculteur averti. 

On sait que la région d'Aubigny. A 
proximité de s mines , est u a contre de 
culture intensive e t aussi un centre d éle­
vage reput* d a n s 1* nord d* la France 
8 0 n m a r e h è aux veaux gras e s t suivi 
par tes J u c h e r a o* ptosigurs départe­
m e n t s . Le bourra «lAublgnjt e s t consi­
dère parmi les plus 

Les gros rendements d'un* culture 
tort bien faite d a n s la région ont permis 
et permettent encore aux cult ivateurs 
l e s'outiller de façon modéra*. A la 
grande sat is fact ion des industriels, ga-
arglstes et commerçant s divers, lesquels 
n* manqueront pas de venir installer 
leurs modèles au dit concours 

A c* *u>st. ils devront s'adresser e s se s 
tôt s u secrétariat d* la mairie pour qu'il 
leur soit réservé de s places aux divers 
s tands qui seront aménage* sur toutes 
les places de la ville, dont chacune aura 
son comité d'honneur. 

U n comi té aot i i donnera toutes ins­
truct ions nécessaires en temps voulu 
pour la bonne réussite de cette belle et 
grande journée en p e r a p s e m * . oui ap­
portera à la ville une rénovsUon éeno-
mique at tendue de tous, e t qui permet­
tra aux cult ivateurs de t e rendre compte 
d* l ln téré t qu'ils ont A assister réguliè­
rement aux divers marchés où 111 trou­
veront un bénéfice supplémenta ire 
la vente de leurs produits. 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A VALENCIENNES.— La Bourse.— tTote 

olfirtelle du 4 février. — Buare Dl*nc 
n. 3. février. 332.50 ; 3 mars, SS3 fr. : ra< 
rinee : 306 fr. ; blés : 211 fr. S0. prix de 
base ; seigles : 128 fr. les 100 ktl 
avoines : 102 fr. ; paille de bl* : 39 fr. 

Au S février, il y avait 23*70 sacs de 
suere blanc aux entrepôts de Valèn-
etennes. 

A Chsuny, 3. — Beurre. 90-08 fr. le Kilo: 
OJUfs, 0.80 ; poulet tué. 84 fr. 1* kilo : 
lapin, 14 fr. ; pommes de terre, 0.70 le k. ; 
carotte» 1.25 ; oignons. 3 fr. ; Oartoots. 
é fr. ç enoux, 1.5 0p. ; enoux-fleure, s fr 
pleee. salsifis. 3 fr. la bt. : salades. 1.S0 p.; 
endives, S fr. le k. : Camembert. SSO , 
slareille. S A 10 fr. : Hollsnd*. 18 fr. la k.. 
Oruyér*. 18 fr. ; merlan, 10 fr ; raie. 12 
franc* ; maquereau. 9 fr. 

A Osisis, t . — Voici les cours relevé» sur 
le marené de la Plsce d'Armes : 

Beurre de ferme, 15.50 ie livra ; œufs 
23 et 94 fr. les 26 . poulet* et poulette* 
45 à 60 rr. les deux : poule*. 48 a SS fr 
la* dsux ; canards. 95 fr. pièce ; pigeons. 
16 et 18 fr. les o*uz ; poules. pouMt* ol** 
au détail. 10 rr. la livre : lapin ordinaire. 
au détail, 17 fr. le kilo ; pommes. 9 A S rr 
le kilo : poire» A outre. 2 so le kilo ; mar­
rons. 4 50 la livre i noix. 4 fr. la livra ; 
oranges, 9.76 k 8 fr. la livre : mandarines 
2.75 la livre ; bananes, 0.50 A 0.80 pteoe ; 

pomme* de terre. 0 8 0 a 1 fr le kilo : 
poireaux, 1 A S fr. la botte suivant gros­
seur et quant* ; oaroues l 50 a 2 tr la 
kilo ; topinambours. 1 75 le kilo ; toma­
te». 4 fr 1* lier* : «naïve» 3 fr. la .Ivre ; 
salsifis. SSO A 9 1 0 la bitte . oignons. 
4 fr. 1* kUo : «ptnard». 2 fr. la livre ; ne­
v e u 9 50 A S tr. le kilo. 

I Je le déclare ! Ce 
BIOCEL ALIMENT 

POUR U PEAU 
EST MERVEILLEUX,' 

M o n médeeth srra 
d i l , | i i é l> Hltwel 

contenu dao» cet 
AltR**MS|iéeial pour 
Is peau est ol*t*M»i 
d* jeunes entmetia 
»«>ii.-netis<-nient se-
Iretioiiuéh. il |>éi<e-
tre •fmiitèiiif-nt 
d«a» le pêne et loi 
fo m i t la mvirrttiir* même dont efl* a 
be*..ln pour étrr fcrtiir, ir.,l.-li. r, Menas» 
DrroHverl pur un rr.in.i r*r»irss»-ur J e 
I Université de Vienne, il est malntenaut 
c i i u . i l , » A Is O é e s e i"«k:iln» (Couleur 

I H..s«i i a s t r d a n » 1rs ,ir»|mritun» voulues 
| pour n o . i m r les t i s se» e n u n é e . Hmr 
I p l o y e s e c t t * crème le soi r, avaal d é v o u a 
I eoiirlier et, le mal in. eiti , i ln*et le Crème 

Tnkalon.Cniili.iirKUnrm-. KainHsîourc , 
elle voua nernirttrn <le Pmmurnrer avoue 
di luirrassrr dee Inifierfeetinn» .ie votre 
teint el des inii«-irs do visage Manque* 
et nffaisKé». An cours d>»»«l- faits Jane 
un Hô|.iial a> Vleuee par te Profe—eer 
Dr Stejsksl . sur de* reiuiue» d* J » * Tt 
an*, les ridr» ilixnaruraat est l'e 
dr *lx *rmsine« 

eotims 
« Car U n est pas douteux que vous en 

: mes . monsieur et toi, au détr iment de 
nadame. 

« Mais ie te f iche m o n OUlet que re 
..lirai la «-ètlte 

r Malgré toi. malgré vous. 
« Rire oien... tu m entends, rira oten 

,ui rira le dernier 
« Bt ce Jour-là, Je vous ferai savoir A 

un et a l'autre c o m m e n t Je m'appelle 
« Je dirai tout a cet te pauvre mtv 

dam* et sans remords, va. 
« Non. mon bonhomme non. urois-i» 

oien, tu ne l'emportera* pas e a paradis * 
— Voyons . ma petite Clarine un oeu 

de ca lme I 
— La peux Je ne suis plus U petite 

Clar ine . comme tu n'es plus rien pouf 
moi f u m ecojuxes, tiens, le ne U 
serai même plus la parole. 

SU* lé planta là. 

S£u£ ttoteget 

Elle s'enfuit, regagnant la villa. 
Quel malheur., quel malheur. , noqu*-

tait-il. «n al lant s'asseoir BUT une chais*, 
car 11 senta i t ses vieilles Ïambes se déro­
ber sous ltd. 

Mais, après un instant : 
— Tout d* même.. ) • ne peux pas par­

ler, o* n'est pas poaaible... surtout main­
tenant, après ce que J'ai dit à Monsieur 

« Mais d'un autre côté, me passer de 
Clarine tout le t emps . , n'être plus n * n 
pour ell*. plus rien qu'un étranger. 
plus Jamais avoir le droit de l'embras­
ser., de lui dire des petits mots doux, 
ça., un Jour ou l'autre finira par être 
au-d**sus de met forcés 

• Car il v a une l imi t e . une l imite & 
tout. 

et prenant 90(1 iront dans ses maint 
e n m ê m e t e m p s qu'il poussait un gros 
soupir, U bégayait encore 1 

— Mon Dieu que je suis malheureux. , 
mol., que je suis malheureux 1 

Le docteur é ta i t revenu une fols en­
core. Busco gue t ta e n va in s a sort ie 

Le praticien ne reparut pas . 
Pendant plus d'une heure. Busco fit 

les cent pas entre la grille et le perron. 
La porte d e là villa restait close. 
Sur les fenêtres éclairées on voyait se 

détacher et se mouvoir les ombres des 
gens qui al laient e t v e n a i e n t 

Et cela éta i t d e mauva i s augure.. . ce la 
avait quelque Chose de s inistre 

Puis toic l que la frayeur de Busco de­
vint de l'épouvante, e n percevant dis­
t inctement des plaintes qui provenaient 
de l'intérieur de la villa. 

Des p la intes . . des cris aussi... suivis 
d'un s i lence encore plus terrifiant... 

Busco s'enfuit e n courant.. . regagna l é 
pavillon où Ut habita ient Clartnt et lus, 
et dans lequel 11 t 'enferma 

11 ne se coucha p a a 
Il resta toute la nuit a marcher dans 

1a cuisine. 
.. A se dire . . 
— M a d a m e t e meurt peut-être.. Ma­

d a m e est peut-être morte 

Au mat in , il ava i t le dos courbe, ie* 
traits tirés, tes V U » eaves. 

On eût dit au'11 avait v i e i l ! de oiu-
steurs années . 

Quand le Joui parut, u vit rt docteur 
qui. desatntiàiM, tes mawftes « i t i e n t » 
quit tai t la villa pour r*g*gn*t Sainte-

Vtte le vieillard t e précipita au dehors 
à sa rencontre 

S t il le quest ionna avec angoisse. 
— Eh bien, monsieur le docteur., com­

m e n t e s t madame, ce mat in r 
Le docteur connaissai t depuis long­

temps Busco. 
Il le regarda d'abord avec surprise, 

t e l l ement frappé par l'altération de se t 
traits . 

— Pauvre vieux, songea-t-ll , e n voilà 
un au moins qui porte de l l n t é r é t à s e s 
maîtres 1 

Bt à haute voix, 
— Rassurea-voua. Busco. votre mat-

tresse et l 'enfant vont aussi bien que 
possible 

L'enfant ? balbutiait le brave 
n o m m e qui n* comprenait paa . . Mâts 
ntademoieelle Jacquel ine é ta i t donc ma­
lade, e u s aussi T 

— Non. je veux parler d u nouveau né, 
un garçon superbe. 

Busco répétait cela vraiment ahuri 
Et le docteur souriant 
— J e m e s a u v e . . J'ai dû passer toute 

là nuit auprès de madame Daul ieu Je 
ne le regrette pas, puisqu* voilà l'accou­
chement heureusement t e r m i n é . . m a i s 
dès malades m'attendent , 

Puis c o m m e U avait fait quelques m a 
déjà, il ajoutai t e n t e retournant < 

— Votre remme vous "jouera des dé­
t a i l s 

Bt 11 •'étotgna 
Busco oomprenait seulement . 
Madame D*uti*u venatt Os mettre tu 

monde un petit garçon. 
Vol l s l 'explication des pisintes. . . des 

cris qu'il avait en tendue au cours de la 
nuit . 

Il poussa un soupir de soulagement . 
Et pendant quelques minutes U respira 

avec délices l'air frais du matin, l'air 
charge de vivif iantes hale ines du large. 

Il' lui semblai t que depuis la veille. 
dans cet te épouvante , sous les griffes ue 
laquelle il avai t vécu, ses poumons 
s'étaient contractés , rétrécis 

Seulement , a cet te heure. Us repre­
naient leurs fonctions. 

U n peu plut tard. Clarine, toujours 
boudeuse et revêche. lui confirma ce que 
1s docteur avait déclaré. 

O u i . un nouveau-né se trouva d a n s la 
villa 

Un e n f a n t qui semblait bien viable, en 
dépit dee c irconstances particulières qui 
avaient produit...- qui avalent hâté, sa 
venue au monde. 

Mais l'état de Madame., vu ces cir­
constances , pouvait être toujours con­
sidère comme inquiétant 

D a n s l'idée de Clarine des complica­
t ions é ta ient a redouter. 

Bt elle formulait toujours les m ê m e s 
reproches : 

— C'est toi qui en serais cause. 
Maintenant Claude, après des heures 

d'angoisse s a n s nom... et assis non loin 
du ut. au milieu duquel presque aussi 
branctie que .es oreillers sur lesquels "st 
appuyée sa Jolie 'été. Ollberte repose 

A proximité aussi d'un berceau t> 
vetoppe de moussel ines parsemée» l e 
n œ u d s de ruban d'un berceau 00 pai TU 
des blancheurs se dist ingue un visage 
rose de petit en fant . 

... On visage menu . m a i s dé l i ca t . m a l t 
joli... ma i s fragile comme u s e chose oe 
rêve. 

Ct qui déjà est c i ter . . inf in iment cner 
a Claude Daulieu l 

Car c'est son e n f a n t . . qui e s t là. l 'en 
fant que lui donne ea Ollberte et qu'il 
va adorer de toutes ses forces, de toute 
son Ame. e t qui sera le trait d'union 
dans la vie des deux époux... 

.. Qui les lier* l'un à l'autre Indisso­
lublement. 

Ail I cet enfant. . . quelles joies n s va-t-
U pas apporter au foyer 

Quelles joies et quels espoirs I 
La sage- femme appelée la veille au 

soir aussitôt après la venue du médecin, 
et qui est entrée sans que Busco l'ait 
remarquée, a déjà donné tes premiers 
soin* àu nouveau-né qui a pousse quel­
ques vagissements, mais qui t* tait t 
présent, qui semble dormir. 

Depuis quelque temps déj*. tans l'at­
tente de l'événement prévu. Ollberte 
avait fait des préparatifs 

A le villa o n n'est donc pas absolu­
ment pris s u dépourvu. 

Un grand aUenoe pèse. 
Les rideaux à demi tirés devant les 

fenêtres ne laissent pénétrer qu'une lu­
mière très a t ténuée 

Mais voici que lé petit visage de i e n 
f»nt se contracte tout À coup 

Voici que i e e vagissement* .étantla 
sent soudain 

voici l u e toute -ett* otuui ma» se 
plisse t e rtds dans l'explosion d'un* 
vive, d'un* inst inctlvt soièrs. 

Et Claude t e penche. 

— Vou:*B>vous oien vous taire, mon­
sieur ou vous allas réveiller votre pe­
tite maman. , votre pauvre pente ma­
m a n qui a main enant . t causé dé voua, 
grand besoin de repos. 

M a i l .e t exhortat ions du M r s MtV 
tent sans e f f eu 

Au contraire, te bébé rose e n * de plus 
be l l e 

Bt Ollberte. arrache* pour un instant 
s cette torpeur oui oése à oréeent eur 
elle, t ' inquiète : 

— Qua-t-il donc le pauvre c n e n T n 
faut veiller sur lui. lui donnai à boire 

Mais Claude qui «étai t relève delà 
la rassure : 

- Ne t'inquiète pat je t'en s u p p l i a . 
Tous les soins nécessaires ui seront oc­
troyés Repose-toi Ollberte repus* 
tranquil lement. 

Mais là encore ie* ««nurtailuns aflea, 
t u e u s e s pleines de tendre (oiitoitu** 
de Claude ne sont pa» écoulées 

OUbtrte ouvre se s pauvres veut Bat­
tus ou luisent a is lots de i* aM* s t on 
ne sait quelle é trange liksil —s 

UBè wribre osas* «ut 
meurtri 

Puis nrusmiemeBt : 

- Et Jacqueline r ->n ai œ 
•neorè «menée ' » «et « I l e t 

Pillé est avec Anna 
J* veut 18 vuti 

Clle s prononce ces rnotr ««se us 
tune os fasvrs, d'sasitsuoa 

(A tatoraj. 
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